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Un tableau détahlé de la concurrence acharnée entre le mercure de Bohéme 
et celui ďldrie pendant la premiére moitié du seiziěme siěcle est dressé gráce 
aux nouveaux renseignements puisés dans les archives et ä l 'examen criti-
que de ceux déja connus. Vers 1520, un commerjant de Nuremberg au gros 
pouvoir financier, fondait avec le comte Schlick les mines de mercure d'Ober-
schönbach. Hans Tegler, le gérant de la société commerciale ä monopole 
Hans Pflügel (Salzbourg) et Wilhelm Neumann (Vihach), se chargea selon le 
désir de Pflügel de l'achat du mercure d'Oberschönbach. II s'engagea ä ne 
livrer ni mercure ni cinabre ä la ville de Venise. 

La firme d'Augsburg, Höchstetter, assuma en 1525 le monopole commercial 
du mercure d'Idrie et conclut, comme ses prédécesseurs le firent avec Tegler, 
une entente de prix et une union pour la commercialisation des produits sur 
le territoire. La firme d'Augsburg ne respectant pas l'entente des prix, Teg­
ler passa outre ä l'interdiction de livrer la ville de Venise en mercure et 
cinabre. Sur ce, l'archiduc Ferdinand, répondant aux désirs des Höchstetter, 
ferma les cols aux pays héritiers (Erbländer), rendant ainsi impossible l'ex-
portation du mercure de Bohéme. 

C e s t en 1534 qu'apparait Hans Steber (Staiber), de riche famille bour-
geoise, et propriětaire du monopole commercial d'Oberschönbach. II passa 
un contrat d'achat du mercure pour trois ans avec les membres de l'exploita-
tion miniere d'Oberschönbach. En 1935 Hans Steber négociait ä nouveau une 
entente avec les exploitations minieres d'Idrie ä Villach. On ne sait s'h y eut 
conclusion d'un contrat. Le niveau de la production d'Oberschönbach (un 
tiers de celle d'Idrie) ne pouvait se comparer ä celui des mines d'Idrie et 
Almaden. Mais dans la premiére moitié du seiziěme siěcle, le mercure de 
Bohéme fut une concurrence génante car eile fit baisser les prix des autres 
intéressés. 
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Les archives dont s'emparerent les Suédois ä Nikolsburg en 1645 contien-
nent principalement la correspondance du cardinal, Prince Franz von Diet­
richstein. En 1648 ce sont surtout des actes d'enregistrement qui furent 
volés ä la Chancellerie de la Cour Imperiale, ä la Chambre des Finances de 
la Cour et ä l'ancienne Chancellerie de la Cour de Bohéme. Le „Kriegsrat" 
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